
L’Inde 

Birgit Schuback, hôte à Lausanne, 48 ans, est avec Servas depuis 1980. Il y a un an, la physiothérapeute a été en Inde avec 
Servas. Dans son rapport, elle nous raconte sur une partie d’un continent où il semble avoir un surplus d’hommes, de temples, 
de diversité, de pauvreté.  
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Pendant mon voyage de 7 semaines (15 octobre – 01 décembre 2007) de Delhi à Trivandrum j’ai seulement voyagé dans 5 Etats 
indiens tout en ayant acquis le sentiment de connaître un peu 5 différentes régions. Cette impression provient de la différence 
des paysages, du climat, de la langue, des habits, de l’appartenance à une religion, de la nourriture, des monuments et 
curiosités, etc.  

  

 

  

Des monuments et curiosités il y en a tant que je suis arrivée à 
une limite à partir de laquelle je ne pouvais pas absorber 
davantage. Mon impression était que l’Inde était parsemée de 
temples (dans un état plus ou moins bien conservés). Les 
travaux sur pierre sont remarquables surtout si l’on considère 
avec l’aide de quels outils ils avaient été exécutés. 

Si l’on cherche la tranquillité ou la solitude, ce n’est pas en Inde 
où l’on va les trouver. J’avais l’impression d’être toujours 
entourée de monde. Dès qu’un Indien a osé  m’approcher, 
d’autres Indiens se sont approchés pour me parler. Souvent, ces 
contacts se sont terminés par la demande de poser pour une 
photo.  

En ce qui concerne le développement rapide de la 
technologie et de l’industrie en Inde, je n’ai pu que constater 
les effets négatifs sur l’environnement: rien qu’à Delhi 1000 
nouvelles voitures par jour sont enregistrées. Le smog qui en 
résulte est omniprésent. Peu de personnes essayent 
d’adopter un style de vie qui tient compte de 
l’environnement. Comment imaginer que cela pourrait être 
autrement si on considère que le souci premier de la plupart 
de la population est de trouver le strict nécessaire pour 
vivre. 

... et pourtant: La population a une attitude très positive. 
Elle est aimable, optimiste, croyante, prête à aider et très 
vivante. 

Pour moi ce voyage représente une courte période dans un autre monde qui est très fascinant. Pour comprendre ce monde avec 
tout ce qu’il englobe comme valeurs et normes différentes, il faudrait beaucoup de temps et d’expérience. 

Dès que j’ai commencé à planifier mon voyage, j’ai écrit à de 
nombreux hôtes Servas. J’ai reçu peu de réactions. 

Les rencontres avec des membres  Servas par contre étaient très 
intéressantes : 

J’avais planifié de visiter, à Udairpur, le plus grand centre de 
l’Inde qui s’occupe de personnes handicapées. La famille hôte 
Servas Doshi m’a été une grande aide à l’organisation de cette 
visite. (www.narayanseva.org/Infrastructure). 

Chez l’hôte Servas, Dr. Paneri, médecin de la méthode ayurveda et de médecine interne,  (www.drpaneri.com), j’ai eu le 
privilège de pouvoir assister aux consultations, voir comment il a établi ses diagnostiques et traité les patients venus demander 
conseil.  

Et le membre Servas Ashok Mewada a organisé pour moi une visite d’une école thérapeutique pour aveugles à Ahmedabad, ce 
qui pour moi représente une expérience très intéressante.   

Grâce à ces visites j’ai une idée du rythme de vie d’une famille indienne et j’ai pu vivre de près le sens de l’union de la famille 
indienne. 

Peut-être reverrai-je bientôt certains membres Servas ici en Suisse car il y en a qui voyagent beaucoup et étaient déjà venus en 
Europe.  

Je me réjouis d’avance beaucoup de les revoir. 
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